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« Il m’a envoyé porter la Bonne Nouvelle aux pauvres, annoncer aux captifs leur libération » 

 

 
Évangile du jour Luc (1, 1-4 ; 4, 14-21) 

 
Beaucoup ont entrepris de composer un récit des événements qui se sont accomplis parmi nous, 
d’après ce que nous ont transmis ceux qui, dès le commencement, furent témoins oculaires et 
serviteurs de la Parole. C’est pourquoi j’ai décidé, moi aussi, après avoir recueilli avec précision 
des informations concernant tout ce qui s’est passé depuis le début, d’écrire pour toi, excellent 
Théophile, un exposé suivi, afin que tu te rendes bien compte de la solidité des enseignements 
que tu as entendus. En ce temps-là, lorsque Jésus, dans la puissance de l’Esprit, revint en 
Galilée, sa renommée se répandit dans toute la région. Il enseignait dans les synagogues, et tout 
le monde faisait son éloge. Il vint à Nazareth, où il avait été élevé. Selon son habitude, il entra 
dans la synagogue le jour du sabbat, et il se leva pour faire la lecture. On lui remit le livre du 
prophète Isaïe. Il ouvrit le livre et trouva le passage où il est écrit : L’Esprit du Seigneur est sur moi 
parce que le Seigneur m’a consacré par l’onction. Il m’a envoyé porter la Bonne Nouvelle aux 
pauvres, annoncer aux captifs leur libération, et aux aveugles qu’ils retrouveront la vue, remettre 
en liberté les opprimés, annoncer une année favorable accordée par le Seigneur. Jésus referma le 
livre, le rendit au servant et s’assit. Tous, dans la synagogue, avaient les yeux fixés sur lui. Alors il 
se mit à leur dire : « Aujourd’hui s’accomplit ce passage de l’Écriture que vous venez d’entendre » 
- Acclamons la Parole de Dieu. 
 

 
Homélie (par Stéphane BOUSQUET)  

 
Esdras (1ère lecture du jour du livre de Néhémie), prêtre et scribe, au cours d’une liturgie qui se 
rapproche de celle de la Synagogue et non du Temple, lieu des sacrifices, apporte le Livre de la 
Loi. Hommes, femmes, enfants, tous sont là pour entendre la Parole de Dieu. Ce Dieu qui a fait 
sortir d’Egypte leurs pères et leur a donné un pays où coulent le lait et le miel. 
Esdras ouvre le Livre, comme nous aujourd’hui pour écouter l’Évangile. Nous nous levons, 
comme les juifs de l’époque. Esdras bénit le Seigneur. Nous le louons, joyeux d’entendre nous 
aussi la Parole de Dieu qui nous rassemble et nourrit notre Foi. 
Dieu, qui par son Fils Jésus, se révèle son Père et aussi notre Père ! Quel enfant oserait négliger 
d’écouter son père pour profiter de ses conseils et se laisser guider pour grandir en sagesse et 
intelligence. 
A notre tour, soyons attentifs en ouvrant tout grand notre cœur. 
 
Si, à l’époque d’Esdras, la Parole de Dieu bouleversait le peuple élu, que dire de cette Parole qui 
avec le Christ a pris chair, notre chair pour réaliser les promesses faites autrefois aux Patriarches, 
aux Prophètes ? 
Elle n’est plus un rappel des paroles de Dieu ; Christ est la Parole vivante, incarnée, venue pour 
rassembler dans l’amour de Dieu toute l’humanité, juifs ou païens, hommes et femmes de toutes 
conditions et origines. 
Jésus referme le Livre. Tous ont les yeux sur Lui. Quelle passion dans leur écoute et qui doit 
stimuler la nôtre ! 
Il vient de leur lire un passage d’Isaïe : « l’Esprit du Seigneur est sur moi parce que le Seigneur 
m’a consacré par l’onction. Il m’a envoyé porter la Bonne Nouvelle ». Et il ajoute : « Aujourd’hui 
s’accomplit ce passage de l’Écriture que vous venez d’entendre ». 
 
 



 
 
Aujourd’hui, pas hier, pas autrefois, mais là en ce jour. Cet aujourd’hui résonne depuis la 
proclamation du Christ dans la synagogue jusqu’à aujourd’hui dans cette église où nous sommes 
rassemblés. 
C’est un appel irrésistible du Seigneur, venu à la rencontre des hommes, pour nous inviter à 
rentrer dans la grande famille du Père. Nous sommes tous Fils de Dieu et frères en Christ  
par son humanité, semblable à la nôtre, excepté le péché. 
Et c’est aujourd’hui l’Église, par les Apôtres et ses successeurs, qui est chargée d’annoncer, de 
proclamer jusqu’à la fin des temps pour rassembler tous nos frères et sœurs. 
Non seulement, en effet, la Parole fait entendre à notre intelligence, mais elle fait aussi voir à 
notre cœur. 
Elle découvre, révèle, éclaire. Bien plus qu’un message à transmettre, elle est à tel point actualité 
de l’événement, présence de Dieu et de Jésus, qu’elle nous les rend proches, qu’elle nous fait 
participants et témoin de leur lumière. 
Saint Luc parle des témoins oculaires, ceux qui dans la Parole de la Bible ont su découvrir Jésus 
en la priant, la méditant. C’est à nous d’être, dans notre « aujourd’hui » ces témoins. Chacun de 
nous, là où nous vivons. 
Rassemblés avec Jésus, comme jadis dans la Synagogue, notre liturgie de la Parole et celle du 
Pain et du Vin qui suit, sont pour nous, le sommet même de toute Vie et le moyen de reconnaître 
Dieu au milieu de nous. 
 
 

 

 


